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                       Entrainés 
             par l’Espérance !   

      
 
 

L’actualité de l’hiver 2024 s’annonce exceptionnellement intrigante ! 
Que d’hommes et de femmes dans des rues gelées ou sous un soleil brûlant 
quittent leur pays de guerre, leur pays de misère pour aller ailleurs 
à la recherche d’un fragment de paix, un fragment d’Espérance ! 
 
Dans leur exode, qui leur indiquera l’étoile qui donnera sens et lumière à leur vie ? 
Vous, nous… nous sommes tous appelés à être des chercheurs d’Espérance. 
Nous sommes invités à bouger, car l’Enfant de la crèche est venu sur la terre 
pour aider à bâtir la paix, une paix et une justice plus efficaces. 
 
Pour préparer la venue de cet Enfant-Dieu, nous sommes invités à procurer à autrui  
ce qui lui permet d’être humain, digne, respecté et son pain quotidien  
Pour préparer la venue de cet Enfant -Dieu, nous sommes invités à lutter  
contre les idées, les jugements, les pouvoirs qui oppriment et paralysent leur liberté. 
 
Alors en ce temps de Noël, se tenir sur ses gardes comme dit l’Evangile  
c’est être prêt à se mobiliser pour les autres 
c’est veiller pour chasser les ténèbres et laisser entrer la lumière dans nos cœurs 
c’est prier pour laisser se transformer paroles et actes en outils de bienveillance. 
 
Dès lors, allons à la rencontre de Celui qui vient ! 
Déjà il nous précède sur le chemin de notre quotidien. 
 
De tout cœur, Sainte fête de Noël à vous et à votre chère famille  
Et tous nos vœux de bonheur pour l’année 2025 ! 

 
                                                                                                                    Sœur Laure GILBERT 
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En ce 21 septembre 2024, fête de Saint Matthieu, apôtre et 

évangéliste, nous nous sommes retrouvés à Pesche, plus 
précisément, en la grande chapelle de la congrégation, pour y 
entourer Sœur Bernadette Dutront à l’occasion de son jubilé de 50 
ans de vie religieuse. 

 
Plus d’une centaine de personnes, religieuses et laïcs, 

famille, proches, amis et collaborateurs étaient venus des quatre 
horizons pour lui témoigner leur sympathie, leur reconnaissance et 
leur amitié en ce beau jour de 
fête. 

 

La célébration 
eucharistique, présidée par 
l’abbé Patrick Denis, 
commença par une 

impressionnante et longue procession d’entrée : environ une 
quinzaine de personnes ouvraient cette procession, suivis de Sœur 
Bernadette et sœur Laure, supérieure générale de la, Congrégation 
qui tenaient, chacune d’elles, une lanterne avec une petite lumière 
qui furent déposées à l’autel. « Tiens ma lampe allumée, la flamme 
est si fragile, je viens mendier ton pain, ton eau, ton huile… toi seul peux me guider !», chant de Jean-
Claude Gianadda, aux paroles particulièrement émouvantes et appropriées à la circonstance 
accompagna cette procession liturgique, composée de personnes représentatives des communautés de 
vie ou groupements divers que Sœur Bernadette accompagne ou a accompagnés depuis 50 ans ! 

Quelle diversité de rencontres ! Quelle diversité de service ! Mais essentiellement tournés vers le 
petit, l’enfant ou le jeune en difficultés à encourager, le malade à réconforter, le sans-abri à écouter, la 
personne avec un handicap à aimer… 

 

Après la lecture d’un extrait du livre du prophète Isaïe « Tu as du 
prix à mes yeux… et du psaume 150, vint la proclamation de l’Evangile 
selon St Luc : le récit marial de la Visitation ! Récit dans lequel nous 
retrouvons le Magnificat, fruit d’une rencontre, qui est toujours nouveau 
et actuel ! 

Dans son homélie, l’abbé Patrick Denis souligne l’importance de 
la proximité avec ceux qui nous entourent, l’importance de la visite à 
l’autre et de la rencontre. Il mit également en exergue l’ouverture à 
l’INATTENDU de DIEU, à l’INATTENDU des AUTRES, l’ouverture à l’appel 

de Dieu. 
 

Sœur Bernadette renouvela ensuite son engagement dans la 
congrégation des Filles de Marie de Pesche. Se poursuivit alors la liturgie 
eucharistique : RENDRE GRACE en ce jour tout spécialement pour la vie 
donnée de Sœur Bernadette, vie donnée au Seigneur et aux autres. 

 
A l’issue de la messe, fut chanté par la chorale (que nous remercions et 

félicitons) et par l’assemblée présente : « IL FAUT DIRE JE T’AIME A TOUS CEUX 
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QU’ON AIME TANT QU’ILS SONT VIVANTS, VIVANTS ! » 
Emotion, émotion quand tu nous tiens ! Chanson aux paroles d’émotions, 
comme l’était la célébration ! 
  

Elle nous rappelle que toute vocation est tournée vers les autres, 
comme le rappelait encore récemment le Cardinal Michaël Czerny : 
« Chaque vocation a besoin de toutes les autres, d’écouter toutes les 
autres… Aucune vocation ne peut s’épanouir si toutes les autres ne 
s’épanouissent pas. » 
 

 Après ces moments intenses, un peu de réconfort fut bien nécessaire : un, deux, …bons 
morceaux de tartes délicieuses et un café dans les locaux de la Margelle, lieu de rencontre que Sœur 
Bernadette affectionne particulièrement. Dans une ambiance fraternelle ! 
 
 

 
 
 
 
 
 

 Pour conclure, je laisse la parole au prophète Isaïe en son chapitre 17 : « Béni soit l’homme 
(humain… Sœur Bernadette …) qui met sa foi dans le Seigneur, dont le Seigneur est la confiance. Il est 
comme un arbre, planté près des eaux, qui pousse, vers le courant, ses racines. Il ne craint rien quand 
vient la chaleur : son feuillage reste vert (…) Il ne manque pas de porter du fruit ».  
 

MERCI SŒUR BERNADETTE POUR VOTRE ENGAGEMENT TOTAL D’EDUCATRICE A LA VIE ET A LA FOI. 
          Laurent. Associé-reporter. 
 
 
 

 

 
 

 
Bonjour Laure,  
 

Le village est en fête pour célébrer les 50 ans de Vie Religieuse de 
Soeur Renée des Filles de Marie de Pesche. Malgré le peu de temps 
pour la préparation de l'événement, avec la nouvelle technologie, 
beaucoup de personnes ont été prévenues. 
 
Que de souvenirs sur la vie de Soeur Renée racontés par les 
uns et les autres! 
On a pu passer une agréable soirée.  
A travers le témoignage de Sr Renée, on a pu sentir son 
attachement aux Filles de Marie de Pesche et au groupe des 
Associées de Campo Largo. 
 

Merci à Marita, au Padre Jorge et à toutes les personnes 
présentes à cette fête. 
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Soyez toutes et tous les bienvenus à Pesche, ce jeudi 7 
novembre, le jour des 100 ans de Sr Caroline. Très « Heureux 
anniversaire Sœur Caroline » … on chante ‘Bon anniversaire…. 
 

Merci à vous toutes et tous d’être venus lui souhaiter un 
spécial et heureux anniversaire   
Et nous sommes aussi ici pour dire Merci avec Sœur Caroline : au Seigneur et à la 
Vie 
Merci au Seigneur de l’avoir accompagnée pendant tant 
d’années. 
Merci à la Vie de lui avoir donné une bonne santé.  

Son histoire ? Sœur Caroline est originaire de Sart-Dames-Avelines et est allée à 
l’école gardienne et primaire à Sart-Dames-Avelines, Elle se rappelle très bien de 
ses institutrices. En parlant avec elle, elle m’a raconté combien elle aimait sr 
Marie-Etienne c’était sa Maitresse gardienne. Elle en parle encore aujourd’hui 
avec une immense gratitude. Elle se rappelle de Sr M-Julien et Sr M-Emile en 
primaire.  
C’est à Sart-Dames-Avelines qu’elle a connu les Filles de Marie. (Maison 
ouverte de 1906-1969) 
 

A sa sortie de primaires, son papa lui a acheté un vélo et elle est allée à 
l’école professionnelle de Frasnes-lez-Gosselies (c’était une école des Filles 
de Marie de Pesche).  
 

Soeur Caroline est entrée à Pesche le 24 décembre 1939, à l’âge de 15 ans.  
Elle a vécu le début de la guerre 40 à Pesche mais elle ne s’en rappelle plus. Ce qui l’a marquée c’est que 
dès septembre 1941 elle a été envoyée aux études à La Louvière à l’Ecole Normale pour se former et 
devenir institutrice gardienne comme on disait en ce temps-là.  
 

Elle sera étudiante de 1941 à 1944 à La Louvière et le 31 juillet 1944 elle aura son diplôme d’instit.gard   
De suite en septembre 1944, elle sera envoyée à Ransart où elle y restera 24 ans 
Que de souvenirs de Ransart !…  (C’était son 1er poste) Merci à vous d’être venus de Ransart pour la 
fêter. Vous êtes des habitués : Vous venez de temps à autre lui rendre visite. 
 

Fin août 1968, elle sera envoyée à Mariembourg où elle restera 20 ans. 
Il y a ici des institutrices de Mariembourg qui ont bien connu Sr Caroline. Merci d’être avec nous pour la 
fêter.  Vous avez certainement des souvenirs à partager… Non ? 
 

En 1988, elle sera envoyée à Braine-l’Alleud à la communauté de l’avenue Napoléon où elle aura des 
activités paroissiales. Je me rappelle qu’elle priait avec les petits enfants à la paroisse.     
Puis toujours à Braine l’Alleud à la Vallée Bailly en 1995 à la fermeture de la maison, rue Napoléon.  
 

Puis en 2006 elle a été envoyée à l’infirmerie à Pesche. Elle aimait cajoler les sœurs âgées. 
Depuis quelques années, Sr Caroline est devenue fragile… et garde la chambre.  
Mais elle est là et nous accueille toujours avec un beau sourire et nous demande à chaque fois : « 
Comment vas-tu ? » avant même que nous lui posions notre question…  
Merci Sœur Caroline pour ta présence pacifiée et pacifique… C’est tellement bon.  Bravo. 
           

Sœur Laure GILBERT 
 Fille de Marie de Pesche. 
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A vous toutes et tous, 
 

Un tout grand « merci » de prendre de nos nouvelles. 
Comme certains le savent déjà, depuis fin septembre 2024, 
notre communauté a déménagé à Yaoundé, capitale du 
Cameroun, pour permettre aux filles de suivre des cours 
organisés à leur intention dans des Centres de formation, plus 
communément appelés Inter-Noviciat. 
 

Habitant dans le 3ème arrondissement de la ville, nous avons 
parcouru le quartier où, à notre grand étonnement, avons découvert un grand décalage entre les 
pauvres et les riches. Beaucoup de religions s’implantent dans le quartier et les environs ainsi que des 
loges et de sectes malveillantes qui profitent de la pauvreté spirituelle, de l’ignorance de la population. 
Nous, nous sommes devenues des fidèles de la basilique Ste Marie Majeure de Mvolye. 
 

La communauté a pour mission la formation des novices, une phase très concrète d’apprentissage à la 
vie spirituelle et religieuse, étape essentielle pour s’enraciner, vivre des changements profonds et mûrir 
le choix de la vie religieuse dans la Congrégation des Filles de Marie de Pesche. La communauté est 
composée de neuf filles et une formatrice qui les accompagne cette année 2024-2025. 
Chaque mardi et jeudi toute la journée, elles rejoignent une soixantaine de jeunes pour suivre des cours 
de bible, ecclésiologie, spiritualité, psychologie, prière, sacrements, vie religieuse. 
Chaque dimanche matin après la messe, elles donnent des cours de catéchèse. A d’autres moments, 
elles rendent visite à des pauvres du quartier.    
Etant partie prenante de la vie communautaire, elles vaquent aux activités de la vie quotidienne, à 
savoir : préparer les repas, lessives, nettoyages… tout en se réservant des temps de prière et d’étude du 
charisme et de notre spiritualité. 
 

Ce qui les rassure, c’est qu’elles ne travaillent pas seules car il y a toujours la grâce de Dieu, les conseils 
des Supérieures, le soutien fraternel en communauté. Bien qu’il y ait des difficultés, nous nous 
accueillons avec bienveillance et cela nous stimule à être toujours plus vraies, honnêtes vis-à-vis du 
discernement vocationnel pour chercher la volonté de Dieu en chacune.     
 

Nous remercions le Conseil général pour la largesse qu’il nous a accordé en nous permettant de 
déménager à Yaoundé et profiter ainsi de toutes les possibilités de formation propres à l’Inter-Noviciat. 
A vous tous et toutes, merci pour les prières, les encouragements et votre implication en ces moments. 
Nos mots ne suffisent pas pour vous exprimer ce que nous ressentons profondément. 
Déjà nous vous souhaitons ainsi qu’à votre famille « Bonne fête de Noël » 
          Yaoundé, le 15 novembre 2024 
                    Sœur Yolande, Fille de Marie de Pesche 
                                        Géraldine, Benicia, Pharèse, Lyse, Tarcisia, Perpétue, Marielle, Théticia, Augustine. 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 

Si vous souhaitez soutenir ce projet des Filles de Marie de Pesche au Cameroun, nous vous 
invitons à verser votre quote-part sur le compte : FILLES DE MARIE DE PESCHE 

    N° BE81 0019 7082 9024 
    Communication : Don pour le Cameroun. 

 
Déjà nous vous remercions pour votre sollicitude et votre aide. 
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Un peu d’histoire… 
Après la Révolution Française, l’abbé Baudy, curé de Pesche – village de Belgique proche de la France – 
voit l’ignorance religieuse de ses paroissiens. Un projet audacieux germe au coeur du prêtre : fonder une 
Congrégation religieuse en vue d’enseigner et d’éduquer chrétiennement les filles, tout spécialement les 
enfants pauvres. C’est pourquoi il fait appel à quelques jeunes filles et une école primaire pour filles 
s’ouvre à Pesche le 1er octobre 1819. Il leur donne une règle de vie et choisit Françoise Lorsignol comme 
responsable de ce premier groupe.  
 

L’abbé Baudy meurt subitement le 5 août 1822. L’abbé Rousseau, son neveu, poursuit sa tâche et 
accompagne la communauté naissante. 
En 1835, Monseigneur Bareth, évêque de Namur approuve la règle de la nouvelle Congrégation et le 8 
mai, les trois premières Filles de Marie de Pesche prononcent leurs vœux et trois novices sont également 
admises comme candidates à la vie religieuse. 
 

Ainsi est née une nouvelle Congrégation reconnue officiellement par l’Eglise. Elle porte le nom de Filles 
de Marie de Pesche. La Congrégation répond à l’appel de beaucoup de curés, de paroisses, et de 
communes. 
Elle crée d’abord : 

*Des écoles primaires, surtout dans les campagnes pauvres et à la périphérie des villes dans les 
diocèses de Namur, de Tournai, dans le Brabant, à Saint-Gilles (Bruxelles) 
*des écoles maternelles, à partir de 1848 
*l’Ecole Normale à Pesche pour la formation d’institutrices primaires (1869) 
*l’Ecole Normale à La Louvière pour la formation d’institutrices maternelles (1910) 
*Une Ecole Secondaire Technique et Professionnelle à Saint-Gilles (1932) 

En ces lieux, les Sœurs enseignent des enfants, des jeunes filles en étant des Educatrices à la Vie et à la 
Foi. 
De plus, elles ouvrent des Ecoles d’adultes, puis des écoles dominicales pour former des mamans.   
 

En 1923, les Filles de Marie de Pesche seront appelées au Congo où elles créeront 8 missions 
essentiellement dans le Bas-Congo. Elles y travailleront pendant 75 ans, comme Educatrices à la Vie et à 
la Foi, en ouvrant des écoles, des orphelinats, en soignant des malades, en préparant aux sacrements … 
En 1969, elles seront appelées en Argentine pour aider dans la formation catéchétique 
En 1991, elles seront appelées en Pologne pour aider dans une Ecole Supérieure de langues 
En 2023, elles ouvrent une Maison de Formation, un Noviciat au Cameroun.    
        

En 2010, des laïcs ont souhaité s’associer au charisme qui est « d’Être des éducateurs, éducatrices à la 
Vie et à la Foi » dynamisés par la spiritualité de la Congrégation, une spiritualité qui a ses racines dans la 
spiritualité de « l’Ecole française », spécialement la spiritualité bérullienne. 
La mission en tant que laïcs, laïques associé(e)s aux Filles de Marie de Pesche représente une expérience 
riche et diversifiée, imprégnée de la spiritualité qui s’exprime selon trois lignes de force : 
 Vie donnée en communion à l’œuvre du Christ ressuscité 
 Vie dans l’unité avec Dieu et avec tous 
 Vie avec Marie, Mère de Dieu et notre Mère 
 

Dans le partenariat entre laïcs et Sœurs, les laïcs jouent un rôle de plus en plus important dans la mission 
apportant une perspective unique et des compétences variées pour répondre aux défis d’aujourd’hui.   
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-C’est ainsi que certains travaillent à la promotion de jeunes filles du Pérou en lançant un partenariat 
entre jeunes de Belgique et du Pérou où d’autres associées éduquent à la Vie et à la Foi. 
-D’autres par diverses activités soutiennent le Noviciat des Filles de Marie de Pesche au Cameroun. 
-D’autres se réunissent pour se former à la lecture de la Bible … 
 

Bref, la mission d’Associé(e)s est de témoigner de l’Evangile, « d’être des éducateurs, des éducatrices à la 
Vie et à la Foi » dans leur famille, à travers la vie quotidienne là où ils vivent et travaillent que ce soit à 
l’école, au bureau, en fabriquant des confitures, en visitant des personnes âgées ! … 
Depuis le début de la Congrégation, les laïcs ont toujours aidé les prêtres et le petit groupe de Sœurs.  
 

Merci à vous tous et toutes Associé(e)s de Belgique, d’Argentine, du Pérou, du Brésil, d’être ces 
témoins. 

Faisant partie intégrante de la grande famille animée par l’esprit des Filles de Marie de Pesche, 
non seulement vous actualisez le charisme mais de plus, vous êtes responsables de l’interprétation de la 
croissance et de la fécondité de ce charisme. AC 2018 

Merci à vous de contribuer à construire plus de fraternité, de solidarité. 
Dans cette Espérance, ensemble, marchons vers demain  

 

Soeur Laure et les Filles de Marie de Pesche  
 

 
 
 

  
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

Ma mission en tant qu’AfiMaPes  
 
Ce qui me touche et m’anime dans le charisme des Filles de Marie de Pesche, c’est qu’il vient se mettre au service des 
plus petits. Issue d’un monde intellectuel, j’ai besoin de compléter ma vie de chrétienne en allant à la rencontre du 
cœur des gens. Dans ma vie de tous les jours, que ce soit à l’école, au contact des élèves et des collègues, mais aussi 
en paroisse, au catéchisme avec les enfants de 7 ans, c’est quand je ne tiens pas compte des statuts et des étiquettes 
que je suis au service de la Mission. Donner du temps, écouter, proposer un espace de rencontre spirituelle, 
organiser une retraite pour des élèves ou pour des collègues, prier afin de confier ces projets au Saint esprit, faire de 
mon mieux... « Tout a été créé pour lui et par lui » nous dit Saint Paul, alors pourvu que de plus en plus de gens Le 
connaissent.  

                         Aurélie  

 

 

 

« Etre Associée, pour moi, c’est  avoir un 
sentiment d’appartenance à une grande 
famille. Quand j’ai croisé les Filles de Marie, 
j’étais en colère contre Dieu spécialement et 
contre la Vierge Marie… J’ai été le ‘sujet’ de 
leur charisme : « Eduquer à la vie et à la Foi, 
collaborer à la Rédemption ». Il était évident 
qu’à mon tour, je partage aux autres ce que 
j’ai vécu. D’où l’idée de devenir Associée aux 
Filles de Marie. » 

Assoumpta  MUGENI 

 

 

   « Etre  associé consiste à marcher dans les 
pas des Filles de Marie en épousant leur 
charisme. Sœur M. et d’autres ont sacrifié 
leur temps en nous mettant sur le bon 
chemin.  Ce chemin est très long.  
Permettez-moi de les remercier. »                  

 

Abel ADZESSI 

 

« Vivre en tant qu’associée des Filles de Marie approfondit mon amour et ma foi en Dieu et ma relation avec les gens 
qui m’entourent. J’apprends beaucoup en partageant du temps, en écoutant les autres dans le besoin et surtout en 
priant ensemble. Partager mon cheminement dans l’amour et la connaissance de Dieu rend ma vie plus significative et 
plus épanouissante. Enfin, du fond du cœur, je voudrais remercier tous mes frères et sœurs de la communauté. » 

Marilou  BAUTISTA 
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Rassemblés à Pesche pour découvrir avec l’abbé Molines le « Comment la 
vie de saints nous parle aujourd’hui », penchons-nos sur la vie de Saint Louis de 
Gonzague, Saint François de sales et Sainte Thérèse de Lisieux. 

 
 Entrée en matière avec Saint Louis de Gonzague (1568-1591). 
Né, aîné d’une famille aristocratique italienne, destiné à succéder à son père, 
marquis de Castiglione, Louis veut autre chose que cette vie toute tracée. Après 
beaucoup d’opposition à son père, il entre dans la vie religieuse, sans honneur 

particulier, ou richesse, gloire et pouvoir ne sont plus des « musts ». 
La Compagnie de Jésus ne prône pas ces valeurs. Il va à Rome, il a17 ans, et sollicite du pape Sixte V 
l’autorisation d’entrer dans cette congrégation jésuite. Deux questions se posent à lui au cours du 
noviciat : 
 Que ferai-je si je n’avais plus qu’une heure à vivre ? Que me demande Dieu là, maintenant ? 

 

« Comme Associé, en premier lieu, je suis certain que ce n’est pas moi qui ai choisi d’être Associé aux Filles de 
Marie, c’est la Vierge Marie qui m’a choisi ! 
Je réfléchis toujours au charisme de la communauté des Filles de Marie :’Eduquer à la Foi en vue de coopérer à la 
Rédemption’. Première chose, ’éduquer à la Foi’, c’est animer, encourager, orienter les gens vers Dieu. Mais, avant 
de parler, de guider et d’aider les autres à suivre le chemin du Seigneur, je pense que je dois commencer par moi-
même ! Par exemple, j’essaye de devenir un homme de prière… de saisir toutes les occasions pour me rassasier de 
la Parole de Dieu… de passer un moment devant Jésus dans l’Eucharistie…de me poser la question ‘Qu’est-ce que 
je peux faire aujourd’hui comme action d’évangélisation ? ’’en vue de coopérer… » C’est-à-dire travailler avec 
Jésus qui dit « Sans moi, vous ne pouvez rien faire » Jean, 15,5 ‘.à la Rédemption’ : la Rédemption, c’est la mission 
que Jésus a reçue de son Père… sauver tous les hommes   pour leur donner la vie éternelle, une vie heureuse pour 
toujours ! Merci sœur M. » 
                                                                                                                                                                 Reda  BOTROS 

 

« Etre associée des Filles de Marie… C’est : 
 

I/ PARTICIPER AU PROJET DE DIEU  SUR MOI, en vivant le 
charisme et la spiritualité des Filles de Marie : ‘Eduquer à 
la vie et à la foi, en vue de coopérer à l’œuvre de la 
Rédemption’ … par la prière, par le partage d’expériences 
spirituelles et en rendant témoignage de la présence de 
Jésus en moi, dans toutes les circonstances de ma vie. 
 

2/ Vivre comme MARIE, notre MERE et  FEMME DE FOI. 
Rester femme de foi et, dans le monde actuel, arriver à 
faire confiance en Dieu en toutes circonstances. 
 

3/ Aspirer à devenir un passeur d’espérance sur mes 
chemins quotidiens avec l’accompagnement de Marie. »  
 

                                       Marie-Goreth 

 

« Faire partie de notre groupe d’associés, c’est 
avoir le même but et la même foi. Croire à la 
Résurrection et à la Rédemption… croire en 
Dieu, Père, Fils et Esprit-Saint… croire en la 
Vierge Marie… On n’est pas seul dans la Foi : 
croire, c’est appartenir à une famille de croyants. 
Etre associée aux Filles de Marie, c’est avoir la 
joie de se rencontrer et pouvoir parler de notre 
Foi. ‘Quand deux ou trois se réunissent en mon 
Nom, je suis au milieu d’eux.’ Dit Jésus. Comme 
associés, nous participons au charisme des Filles 
de Marie : ‘Eduquer à la vie et à la Foi en vue de 
coopérer à la Rédemption’… C’est avoir comme 
phare la Rédemption des hommes… prier pour la 
conversion des pécheurs – que nous sommes 
aussi ! – et contribuer ainsi à sauver le monde, à 
amener ‘les Ames à Dieu.    

Severina Do Nascimento Bernardo 
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Suite à une épidémie de peste à Rome, Louis doit se dépasser pour aider, soigner, transporter les 
malades. Une révélation divine va le libérer de son angoisse, de son dégoût face à ces pestiférés : il doit 
vivre, il doit vivre pleinement l’instant présent. Il le vivra et mourra jeune, lui aussi pestiféré. 

Saint Louis de Gonzague est spécialement prié par et pour les étudiants et les malades du sida. Il 
fut canonisé en 1726 par le pape Benoit XIII. 
 

 Saint François de Sales (1565-1622) 
 Comme Saint Louis, François né dans une famille aristocratique française, patron des journalistes 
et des écrivains, son aura est aussi reconnue dans de nombreuses écoles qui portent son nom. 
Pour lui, la sainteté est universelle. Au XVIIème siècle, il insiste sur le no-degré de spiritualité. Pour lui, la 
sainteté est dans le réel à la portée de tous : s’offrir mutuellement le bonheur, être patient avec l’autre et 
soi-même, porter les petites croix du quotidien sans les subir, suggérer des pistes qui mènent l’autre à 
une plénitude valable pour lui, avoir une vision optimiste de Dieu- qui est bonté, amour, miséricorde- et 
de l’Homme – qui est merveilleux et porteur du beau. En toutes occasions, agir avec amour, rien par la 
force. 
 Il meurt en 1622 et est canonisé en 1665. En 1877, le pape Pie IX le proclame Docteur de l’Eglise. 
 

 Sainte Thérèse de Lisieux (1873-1897) 
Qui n’a jamais entendu parler de la Petite Thérèse ? 

Canonisée en 1925 par le pape Pie XI, consacrée patronne des missions en 
1927, reconnue Docteur de l’Eglise en 1991, Thérèse n’est pas née sainte 
dans une famille extraordinaire mais le terreau était de bonne qualité. Sa 
maman Zélie, mère de 8 enfants (4 décédés en bas âge) meurt alors que 
Thérèse n’a que 4 ans et quel est le repère de sa vie ?  
Louis son papa, est alors seul responsable de ses 4 filles qui toutes 
choisiront d’entrer en religion au Carmel de Lisieux. Enfant, Thérèse 
apprend la prière avec sa maman à laquelle elle est très attachée jusqu’au décès de celle-ci qui plonge 
l’enfant dans un trou profond : « Si maman n’est plus là, qu’en est-il de la présence de Dieu, du ciel ? » 
Entre 1877 et 1886, elle se pose de nombreuses questions, elle prie le chapelet « pour obéir à Dieu et 
aider les pauvres, elle prie sa maman, ses frères et sœurs décédés, elle entre dans la communion des 
saints.  

Deux de ses sœurs étant entrées au Carmel, Thérèse se retrouve seule sans repère humain. Elle 
se dit que l’idéal est de s’offrir en sacrifice, elle découvre aussi que Dieu déteste le péché, mais aime les 
pécheurs. Elle expérimente dans la prière, la présence du Christ en elle et découvre un Dieu-Amour. Ses 
blessures morales n’ont pas disparu mais elle peut connaitre une forme de résurrection.  
Elle contemple la Christ en croix et prenant conscience de l’Amour donné jusqu’au bout, pleure : « Je 
veux, dit-elle, sauver tout le monde comme le Christ ».  

A 14 ans, Thérèse désire entrer au Carmel. Trop jeune, cela lui est 
refusé. Qu’à cela ne tienne, elle se rend à Rome avec son père, pour 
solliciter du pape Pie XI son autorisation mais elle reçut un refus. Elle 
patientera jusqu’à l’âge légal, accepte les refus et attend que Dieu agisse 
et la fasse entrer au Carmel : elle se remet entre ses mains et lui redit sa 
confiance. 

En entrant au Carmel en 1889 (elle a 15 ans), Thérèse apprend la 
fidélité aux petites choses dans la vie communautaire banale, de tous les 
jours, parmi ses sœurs qui, toutes, n’acceptent pas sa jeunesse, sa 
maladie, et ses erreurs. 

Thérèse est malade, atteinte de tuberculose : elle unit ses souffrances à celles du Christ qui a souffert 
pour nous tous, pour chacun de nous. « Si je souffre beaucoup et toujours davantage, le bon Dieu me 
donnera la force, il ne m’abandonnera pas » 
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Par sa vie, Thérèse nous montre les VOIES de Dieu : la confiance, l’humilité et la volonté. « En 
toute chose faire plaisir à Jésus ; le bon Dieu est juste, il tient compte de nos faiblesses, il reconnait très 
bien la fragilité de notre nature. Chaque âme est libre de répondre à ses avances ». 
 

 Définir la sainteté ? Elle n’est pas dans telle ou telle pratique, elle consiste en une disposition du 
cœur qui nous rend humbles et petits entre les bras de Dieu, conscients de notre faiblesse et confiants 
jusqu’à l’audace en sa bonté de Père. Croyez-moi, n’attendez pas le lendemain pour commencer à 
devenir saint et sainte. 
 L’Eucharistie, point d’orgue de cette journée de réflexion, réunit celles et ceux qui savent qu’en 
Dieu seul est le bonheur, la liberté et l’Amour partagé avec les autres. 
 

 Merci à l’abbé Moline qui sait partager son savoir et sa foi avec enthousiasme, conviction 
profonde et …humour quand il convient. 
 Merci au personnel accueillant : religieuses et laïcs et un au revoir avec un goût de « revenez-y ». 
           Josée, Associée 
 
 
 
 
 

 Moi qui m’attendais à vivre une journée récréative en compagnie de sœurs chaleureuses tout en 
entendant parler de « vies de saints » à la fois inspirantes et éthérées, me voici soudainement confronté 
à la question suivante : es-tu en train de faire quelque chose de ta vie ?  Réalises-tu que tu es toi-même  
amené à devenir un saint ?  Rien que ça !  Tandis que j’essaye de reprendre l’équilibre sur ma chaise, 
l’Abbé Moline nous confronte délicatement à d’autres questions - qui m’empêchent de reprendre mon 
souffle.  Que fais-je de mes blessures ?  Entends-je suffisamment l’appel du charisme qui est le mien ?  
N’est-ce pas mon ego encore trop tenace qui m’empêche d’entendre ?  Arriverai-je à mettre celui-ci de 
côté pour offrir mon charisme avec humilité, me laissant porter en toute confiance par l’Esprit saint ? 
  Me voilà enveloppé par l’Amour (avec un grand A) d’une communauté pleine de vie et de surprises.  
C’est sans effort que je me laisse contaminer par ce virus, irrésistiblement contagieux.  Comme j’aime la 
force du jeune Louis de Gonzague de tracer, à l’encontre d’un chemin déjà tout tracé à l’avance, le 
chemin qui est vraiment le sien.  Comme j’aime le caractère universel de l’appel à la sainteté de François 
de Sales.  Comme j’aime la capacité de Thérèse de Lisieux à transformer ses souffrances pour toucher le 
sublime dans les plus petites (avec un petit p), les plus petites choses de la vie quotidienne.  En même 
temps dans le ciel et dans la terre.   
  Confronté à la souffrance de nombreuses femmes venues des quatre coins du monde dans mon travail 
à Bruxelles, j’ai été touché droit au cœur en découvrant la Congrégation des Filles de Marie de Pesche, 
dans son passé comme dans son présent.  Je me sens empli de gratitude vis-à-vis de toute une chacune, 
et souhaite le meilleur aux nouvelles sœurs du Cameroun qui étaient en pensée avec nous.  Ma dernière 
surprise de la journée a été la rencontre d’Elise, pendant le retour en bus.  Elle a été pilote d’avion, m’a-
t-elle raconté, mais on lui a refusé l’accès à la profession parce qu’elle était une femme.  Je lui laisse le 
dernier mot, ou plutôt à un jeune membre de sa famille (si je me souviens bien), qui a déclaré : « sans 
les femmes le monde s’arrêterait de tourner ». 
                                                                    Philippe, apprenti en sainteté 
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A cette occasion, l'inspecteur a rendu visite à l'école et a laissé à Soeur Bogumila une lettre du directeur 
de la Délégation Educative de Czestochowa à Katowice. 
 
"Je tiens à exprimer mes plus chaleureuses félicitations 
à la directrice, aux enseignants, aux parents et à tous 
les enfants. 
C'est un jour spécial dans la vie de chacun, un moment 
plein de joie et de fierté. 
C'est la mémoire des événements et des personnes 
grâce auxquelles nous pouvons vivre, travailler, 
apprendre et nous amuser dans la Pologne libre. 
Prendre soin de la mémoire est notre devoir à tous, 
c'est pourquoi toutes les initiatives qui servent à 
rappeler les événements et les héros du passé sont si importantes. 
Votre travail, votre dévouement et votre créativité ont fait de ce jour de l'indépendance un événement 
inoubliable, plein de joie et d'émotion." 
 
 
 
 

 

 
Ce 19 novembre il y eut une grande fête à l'école maternelle : les plus jeunes enfants âgés de 2.6 à 3 ans 
ont été officiellement acceptés dans la communauté de l'école maternelle, c'est-à-dire qu'ils sont 
certifiés comme enfants d'âge préscolaire. 
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DERNIERES NOUVELLES DU PEROU 
    
       

 
1.DE l’ATELIER D’ESTIME DE SOI-LE TAE – DE HUAYCAN-LIMA 
 

Nelly Torres, associée à la Congrégation des Filles de Marie de Pesche a fait un séjour au Pérou en 
novembre 2024. 

Le samedi 23 novembre ; elle est allée rendre visite aux filles de l’Atelier d’Estime de Soi (le TAE) à 
Huaycan à la périphérie de LIMA. 

 
 Elle nous envoie ce message : 

 « Cette journée fut magnifique. Il y a des nouvelles filles superbes qui ont raconté leur vie, leurs 
aspirations, leurs souhaits de faire des études pour trouver une profession : artiste dessinatrice, 
médecin, technicienne etc…   
Toutes vont à l’école, travaillent, aident leur maman… 
 La semaine prochaine j’aurai encore une réunion avec Yomira et Eni (les 2 responsables du TAE) 
pour construire le rapport économique et descriptif de 2024 et créer le planning 2025. 
Nous allons déterminer l’objectif de notre rencontre d’avril 2025 des AFiMaPes-Perou. 
Si tu as des suggestions, de contenu, et la date ce serait cool. Déjà Merci. 

J’ai senti que l’Esprit-saint et Mama Maria nous accompagnaient ! Rendons grâce ! »  
 
Questions à approfondir ! 

*Il nous semble que ce serait important de réexpliquer aux filles d’où vient l’aide pour les frais du 
camp et l’animation du Tae, que cet argent est produit par des Associés de Belgique et 
spécialement par Elise (vente de gaufres à l’école IVB à Braine l’Alleud)) 
* Qu’est-ce qu’un Associé à la congrégation des Filles de Marie de Pesche 
*Quelle est l’histoire de cette congrégation ? 

 
 Il faut dire qu’un petit groupe Peru-Belgique s’est constitué pour porter le TAE. Un lien WhatsApp 
les réunit et permet un partage des différentes responsabilités.  

Il s’appelle AFIMAPES en accion ! 
 
2. DU GROUPE DES ASSOCIE.ES 
 
 Les associées qui s’occupent des sept jeunes filles ayant une bourse (bourse payée par l’école de 
la Vallée Bailly de Braine l’Alleud) ont aussi inventé un lien entre les filles et elles. 
Toutes les Associées s’occupent de mouvements d’enfants ou de jeunes.  
Elles sont invitées à se demander dans quel esprit elles oeuvrent pour les autres. 
Qu’elles oeuvrent avec les enfants-travailleurs ou autres, déjà nous les remercions pour leur fidélité au 
charisme qui est « d’Etre des Educatrices à la Vie et à la foi ». 
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L A 1 0 M I L E S R U N D E L ’ I S M 
                                                                                   11 OCTOBRE 2024 

 
 

2ème EDITION 
 
 
 
 

Le 11 octobre s’est déroulée la 2éme édition de 
la journée sportive de l’ISM. Suite au plan 
pilotage, l’école a demandé qu’une journée 
sportive soit organisée. C’est donc naturellement 
la jeune équipe de professeurs d’éducation 
physique qui a pris en main l’organisation de 
celle-ci… 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

DES VALEURS 
 
 

Le but de la journée est de passer un 
moment convivial et chaleureux grâce à des 
activités sportives variées et un blind test. 
L’altruisme des élèves est également fort 
sollicité lors du cross, lorsqu’ils encouragent 
d’autres élèves, et enfin le dépassement de soi 
lors de la partie cross qui est en fait l’évaluation 
sommative des élèves. 

 
 

SOIR - 10 MILES RUN 
 
 

Le soir nous ouvrons la course aux personnes 
extérieures. C’est 60 équipes, ce qui représente 
200 coureurs, qui se sont donné le relais seize 
fois sur une boucle de un kilomètre qui passait 
uniquement dans l’école. Ce sont deux anciens 
élèves qui remportent la course en clôturant les 
16kms 
en 55´27. 

 
 

 

 

La journée fut une très belle réussite et nous annonçons déjà une 

troisième édition l’année prochaine. 
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RENCONTRE A PESCHE AVEC DES JEUNES PROFESSEURS – 29 novembre 2024 
IFM St Gilles, ISM La Louvière, Vallée Bailly Braine-l’Alleud, ISM Pesche 

 
Pourquoi venir à Pesche ? 
Pesche est un village à la frontière française (berceau de la Congrégation) qui compte +/- 800 habitants 
et une école secondaire aussi importante. 
La région a vécu des troubles importants parce qu’elle est située à la frontière de la France. 
On remonte à 1789… pour expliquer la naissance du projet de l’abbé BAUDY et la naissance du 
mouvement pédagogique lancé par les premières Sœurs dont Mère Célestine LUC. 
 

Nous nous réunissons depuis le 175ème, depuis 2010, parce que des directions d’école ont voulu 
que des jeunes professeurs connaissent les origines en venant à Pesche . 

 
L’Objectif : partager « les idées pédagogiques » de Mère Célestine LUC  

présentées par Madame Anne-Françoise DESIRANT, ancienne directrice de la Vallée Bailly. 
 
Un travail réflexif en petits groupes, a permis des échanges entre professeurs d’écoles différentes sur 
 *le lien entre le projet pédagogique de Mère Célestine et leur école 
 *que peut-on organiser dans notre école en lien avec le projet pédagogique de M. Célestine 
 
L’après-midi fut bien occupée par la visite de « la Salle Mémoire » et de la communauté. 
 
 

             Chères et chers Collègues, 
Dans la pénombre des réformes, un petit groupe a trouvé une éclaircie à Pesche. Dans le système où 
l’essence même de notre travail et de notre projet social est constamment remis en question, notre 

histoire commune demeure une base solide. Elle nous permet de préserver le sens de 

notre mission et de garder la tête haute pour continuer à lutter contre les inégalités sociales et 

aider chaque élève à se révéler pleinement. A Pesche, nous avons été chaleureusement accueillis. Nous 
nous sommes rencontrés, avons échangé et partagé. Cette journée a été à la fois inspirante et 
ressourçante. 

 
Johann, directeur IFM St Gilles.  

 
 

Des mots qui expriment l’esprit du groupe 

 

Ecoute           content        

 
 
  
                  Espérance  

 
 

reconnaissance 

accompagner 

improvisation 

aventur

e 

plaisir 

opportunité 

RACINES 



15 

 

2025 ! Année jubilaire pour l’Eglise 
 
 

Il est de tradition, dans l’Eglise, que le pape proclame tous les 25 ans un jubilé, une année sainte.  Ce 
mot est sans doute encore bien présent dans nos mémoires puisque le pape François avait proclamé un 
jubilé extraordinaire de la Miséricorde en 2015-2016, à l’occasion du cinquantième anniversaire du 
concile Vatican II.  Cette fois, il s’agit d’un jubilé dit « extraordinaire ». 
Ce Jubilé de l’espérance est une invitation à vivre, à la suite du Christ, les béatitudes comme lui l’a vécu 
en déployant pas à pas le cœur de son Dieu et Père. 
 
Le pape François souhaite que nous devenions des pèlerins de l’espérance car le pèlerinage est un 
élément fondamental de tout événement jubilaire. « Se mettre en marche, nous dit-il, est 
caractéristique de celui qui va à la recherche du sens de la vie. Alors, marche, tu es né pour la route ». 
  
Puisse le Jubilé être pour chacun et chacune l’occasion de ranimer l’espérance. La Parole de Dieu nous 
aide à en trouver les raisons. 
 
Nous sommes invités, là où nous sommes à rejoindre la cathédrale de notre diocèse, ce 29 décembre ou  
le Sanctuaire de Beauraing le 1er mai 2025 pour y vivre la démarche de pèlerinage, fondamentale lors 
d’une année sainte. 
 

Prière du Jubilé 
Père céleste, 

la foi que tu nous as donnée 
en ton fils Jésus-Christ, notre frère 

et la flamme de la charité 
répandue dans nos cœurs par l'Esprit Saint 

réveillent en nous la bienheureuse espérance 
de l'avènement de ton Royaume. 

 
Que ta grâce nous transforme 

en cultivateurs assidus des semences de l'Évangile 
qui féconderont l'humanité et le monde, 

dans l'attente confiante 
des cieux nouveaux et de la terre nouvelle, 

lorsque les puissances du mal seront vaincues 
ta gloire sera manifestée pour toujours. 

 
Que la grâce du Jubilé 

ravive en nous, Pèlerins de l'Espérance, 
l'aspiration aux biens célestes 

et répande sur le monde entier 
la joie et la paix 

de notre Rédempteur. 
À toi, Dieu béni dans l'éternité 

la louange et la gloire pour les siècles des siècles.   Amen 
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Journée de formation pour tous avec l’Abbé Moline : « L’Eucharistie » 
 

 
 
190ème de la Congrégation 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Entrainés par l’Espérance     ……………………………………………………………………….. 

50 ans Vie Religieuse de  Bernadette  et de Renée ………………………………………………… 

100 ans de sœur Caroline ………………………………………………………………………………………. 

Echos du Cameroun     ……………………………………………………………………………………………. 

Quelle mission pour Associés + témoignages   ……………………………………………………….. 

Echo du 16 novembre + Devenir Saint  …………………………………………………………………… 

Ecole de Czestochowa …………………………………………………………………………………………….. 

Dernière nouvelles Pérou ………………………………………………………………………………………..   

ISM Pesche ……………………………………………………………………………………………………………… 

Rencontre jeunes professeurs………………………………………………………………………………….. 

2025 ! Année jubilaire pour l’Eglise …………………………………………………………………………. 

Agenda - Sommaire…………………………………………………………………………………………………. 
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A l’occasion de la fête de Noël,  
nous venons vous souhaiter de belles et saintes fêtes. 

  De même, tous nos bons vœux pour l’année qui vient. 
 


